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Chers frères et sœurs, 
 
Nous nous faisons souvent une image quelque peu figée de la Pentecôte. Nous l'imaginons 
comme plusieurs artistes la représentent dans leurs peintures: les apôtres entourent Marie, tous 
dans une attitude recueillie, les mains jointes et les yeux levés au ciel. Chaque personnage étant en 
extase... surmonté d'une langue de feu! 
 
A la lecture des Actes des Apôtres, je ne suis pas certain que Luc voit les choses comme cela. 
Bien au contraire! 
Car ce matin-là à Jérusalem, au matin de la Pentecôte... ''ça a soufflé''... avec force et bruit! 
Comme le décrit Luc: ''Soudain un bruit survint du ciel comme un violent coup de vent; le lieu où 
ils se tenaient en fut remplit''. Les murs en ont tremblé! 
 
Et de fait, dans la Bible, quand l'Esprit souffle, il souffle pour de bon: ça s'entend et cela a un 
effet! Au commencement, le Souffle de Dieu planait sur le chaos initial; c'est lui qui va organiser 
les éléments en les séparant: la lumière des ténèbres, la terre de la mer, et ainsi de suite. Au temps 
de Noé, c'est le vent de Dieu qui assécha les eaux du déluge. A l'époque de Moïse, c'est le vent 
encore qui partagea la mer Rouge pour laisser passer les Hébreux. Au soir de Pâques, c'est le 
souffle du Seigneur ressuscité qui sera communiqué aux Apôtres pour la mission et le 
témoignage. 
 
Le souffle, le vent... c'est le mouvement, le dynamisme, la vie. Et la vie fait du bruit dès la 
naissance; c'est par un cri que le nouveau-né manifeste qu'il est vivant. 
Ce matin-là à Jérusalem, au matin de la Pentecôte... ''ça a chauffé'' aussi. Les Apôtres ont vu 
apparaître, dit Luc ''comme une sorte de feu qui se partageait en langues et se posa sur chacun 
d'eux''. 
 
 
 
 



 

 

Déjà dans l'Exode, Dieu s'était manifesté à Moïse dans une flamme de feu du milieu d'un 
buisson: ''Je suis le Dieu de tes Pères, j'ai vu la misère de mon peuple en Egypte; je t'envoie avec le feu de mon 
ardeur''. Jésus lui-aussi se présentera comme celui qui est venu apporter le feu sur la terre, le feu 
de son amitié et de sa paix; et il brûle d'impatience de le voir se propager partout dans le monde... 
tel un feu de forêt. 
 
Enfin, ce matin-là à Jérusalem, au matin de la Pentecôte, ''ça a causé ferme'' dans les rues de 
Jérusalem. ''Tous, remplis de l'Esprit, se mirent à parler d'autres langues selon le don de l'Esprit et chacun, le 
passant comme l'étranger en séjour à Jérusalem, les entendaient parler sa propre langue''. Ce matin-là, quand 
les Apôtres parlent leur propre langue, tout le monde les comprend. Comme quoi, le fait de 
parler la langue de la proximité, la langue du respect de l'autre, de la compréhension mutuelle... la 
langue de l'amour, rend la communication possible, amorce des dialogues à première vue 
infranchissables. Voilà l'œuvre de l'Esprit... le miracle de la Pentecôte. Des Apôtres qui sortent de 
leur torpeur et qui vont vers les autres en cherchant à les comprendre et à se faire comprendre, 
en franchissant les barrières, en allant à la rencontre de la différence. Peut-être se rappellent-ils la 
promesse que Jésus leur avait faite avant l'Ascension: que ''ceux qui croiraient en lui parleraient 
des langues nouvelles''. 
 
On l'entend donc clairement, la première Pentecôte rapportée par Luc n'a rien d'une scène figée 
et d'immobile: en témoignent l'énergie bruyante du vent, le rayonnement de la chaleur du feu, la 
parole inspirée par l'Esprit qui fait se rencontrer et se parler. Avec la Pentecôte, c'est la mission 
de l'Eglise qui commence. 
Saint Paul dans la 2e lecture embraie le mouvement; il exhorte vigoureusement les chrétiens de 
Rome à se laisser conduire par l'Esprit de Dieu qui les habite déjà: ''Il vous fait devenir justes'', 
leur dit-il... ''l'Esprit vous ajuste au Christ''. Il vous incite à adopter des paroles et des 
comportements dignes de l'Esprit de Jésus et non de l'esprit du monde. ''Ainsi l'Esprit fera 
progressivement de chacun de vous des fils et des filles, ... des enfants d'un même Père!'' 
Et Saint Jean enfin d'ajouter dans l'Evangile que pour devenir ses enfants, Jésus priera le Père de 
leur donner un autre Défenseur, une présence permanente à leurs côtés, un véritable assistant 
pour les défendre dans les épreuves et leur faire souvenir de l'intelligence de ses paroles. 
C'est aujourd'hui que l'Esprit nous est donné, comme aux Apôtres à Jérusalem ce jour-là! En ce 
jour de la Pentecôte, c'est le même Esprit qui se manifeste à nous... dans le même vent violent, le 
même feu ardent, les mêmes paroles qui ouvrent des rencontres nouvelles. 
 
Laissons l'Esprit de Pentecôte nous rejoindre et nous (ré)animer: qu'il accomplisse en nous et 
dans nos communautés son œuvre de croissance. 
Retenons que l'Esprit est claustrophobe: il se sent à l'étroit dans des lieux clos ou exigus; il a 
toujours besoin d'espace, de liberté et de nouveauté. Laissons-le agir pour que chacun l'entende 
dans sa propre langue et l'accueille dans l'émerveillement des rencontres.  
Bonne fête de Pentecôte. Amen. 
 

Abbé André Dawance 

 
 

Si vous souhaitez nous aider, vous pouvez verser vos dons à: 
" Messes Radio": Compte n° BE54 7320 1579 6297 – BIC CREGBEBB 

Nous vous remercions, par avance, de votre générosité. 


